
Le COMITE ACTION PALESTINE 
présente 
un cycle de conférences sur 

En coopération avec la  
Coordination contre le Racisme et 
l’Islamophobie 

 

Vendredi 24 juin : L’instrumentalisation de la laï-

cité et de la question de la femme. Projection du 

film « Un racisme à peine voilé » de J. Host (2004), 

suivie de l’intervention de Pierre Tévanian et de 

Zhor Firar. 

 

Samedi 25 juin : Islamophobie et racisme contre 

les mouvements populaires pro-palestiniens , 

avec Abdelaziz Chaambi du CRI et  

Rokhaya Diallo, suivi d’un concert de rap avec  

Neddy et la Réplique. 

 
 

Zhor Firar,  
Rokhaya Diallo,  

Abdelaziz Chaambi,  
Pierre Tévanian,  

Neddy et la Réplique 
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Vendredi 24 juin 
19h00 
 
(entrée libre) 

Athénée Municipal-
place St Christoly, 
Bordeaux Tram A et B, 
arrêt Hôtel de ville 

Projection d’ « Un racisme à peine voilé » puis débat 
avec Pierre Tévanian : laïcité, cheval de Troie de l’Isla-
mophobie; et Zhor Firar :  la question de la femme au 
centre de l’instrumentalisation islamophobe.                                                   

Samedi 25 juin 
20h00 
 
(entrée libre) 

Théâtre de l’Onyx 
11-13 rue Fernand  
Philippart, Bordeaux,  
Tram A, arrêt Ste Cathe-
rine, Tram C, arrêt Place 
de la Bourse. 

 

Débat avec Adbdelaziz Chaambi : l’islamophobie: une 
offensive pour étouffer la mobilisation pro-
palestinienne dans les quartiers populaires; et  
Rokhaya Diallo : Islamophobie : une nouvelle forme 
de racisme. 
Suivi d’un concert : Khalid Benjilali et Jamal Aram 
(musique arabe), Neddy et la Réplique (rap)                                                      

Les usages politiques  
de l’Islamophobie 
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Affiche de propagande réalisée par le cinquième bureau 

d’action psychologique de l’armée coloniale française en 

Algérie, incitant les femmes musulmanes à se dévoiler. 

La France a peur. Elle a peur du « voile islamique » 
et de la « bombe islamique », des minarets et du hal-
lal dans les restaurants. Elle a peur de l’Islam et des 
musulmans. Elle a peur de l’«islamo-gauchisme» 
comme jadis elle avait peur du «judéo-
bolchévisme».  Son identité semble vaciller : la laïci-
té et les racines chrétiennes seraient menacées ! 

Apparue au début des années 2000, cette nouvelle 
islamophobie est une arme raciste à double détente. 
A usage interne, elle a pour fonction de neutraliser 
le potentiel contestataire des populations immi-
grées : en fabriquant l’image d’un musulman antiré-
publicain, sexiste et violent, en marge du code cultu-
rel dominant, l’objectif est bien de normaliser les 
discriminations et la répression contre les minorités 
issues des anciennes colonies. A usage externe, cette 
islamophobie concourt à ôter toute légitimité aux 
mouvements islamiques de résistance contre l’impé-
rialisme et le sionisme : sur ce front, l’objectif est de 
contrer et de délégitimer toute forme de soutien en 
France aux peuples arabo-musulmans luttant pour 
leur émancipation, notamment au peuple palesti-
nien qui combat le sionisme depuis plus de 100 ans.  

En bref, en interne, l’enjeu est de recoller les morceaux d’une domination politique qui se fissure ; en 
externe, de légitimer une domination occidentale radicalement contestée. 

Mais comment peut-on expliquer cette virulence islamophobe à partir du début des années 2000 ? 
Quelles en sont les conditions sociales et politiques ? Certes, le racisme et les discriminations relè-
vent de mécanismes structurels, mais il importe aussi d’interroger les formes variables qu’ils pren-
nent : l’islamophobie ne serait-elle pas une forme de racisme anti-arabe non avouable ?  

Pendant ce cycle de conférences, les invités tenteront de nous éclairer sur ces questions. Nous 
vous invitons à venir en débattre avec eux. 


